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seconde  législature.. 


L'AN  2 DE  LA  LIBERTÉ. 


-ASS  EMBLÉE^NATI  ON  ALE  , 

CORPS  ADMINISTRATIFS, 

E T 

NOUVELLES  POLITIQUES  et  LITTÉRAIRES  DE  L’EUROPE. 


A]  I S a MM.  les  Souscripteurs  , sur  la  continuation 
de  ce  Journal. 

Si  le  public  distingué  ce  Journal  de  beaucoup  d’autres  et 
1 a honore  jusqu  a ce  jour  de  son  estime  , nous  le  devons,  nous 
osons  le  dire  , a notre  attachement  invariable  aux  vrais  prin- 
cipes de  la  constitution  , et  au  soin  que  nous  avons  toujours 
eu  ae  ne  jamais  le  souiller  du  fiel  des  personnalités  ni  des  excès 
e la  licence.  Ce  n’est  pas  au  moment  où  la  révolution  finit 
et  ou  commence  le  règne  de  la  loi  , que  nous  changerons  de 
religion  ; celle  de  tout  bon  patriote  doit  être  plus  que  jamais  : 
respect  et  obéissance  aux  autorités  constituées. 

Les  travaux  de  la  nouvelle  législature  ne  seront  ni  moins  inté- 
ressons , ni  moins  précieux  à recueillir  que  ceux  de JL’-assemblée 
nationale  constituante.  Si  celle-ci  a élevé  l’édifice  de  la  consti- 
tution, ce  sera  à l’autre  à l’affermir  et  à le  protéger  contre  le* 
mains  ennemies  qui  voudroient  y porter  atteinte.  Elle  aura  à 
redonner  aux  ressorts  de  l’administration  l’activité  et  le  jeu  dont 
ils  avoient  été  privés  par  l’effet  inévitable  de  la  révolution 
a assoupir  les  haines  , à calmer  les  ressentimens  , à éteindre 
e foyer  des  dissentions  religieuses  qui  existent  encore  . et  nuisent 
plus  qu  on  ne  pense  au  rétablissement  de  l’ordre  ; à achever  à 
perfectionner  ou  à corriger  les  lois  réglementaires  déjà  com- 
mencées et  presque  tout  à refaire  dans  l’immense  code  civil 
ont  1 uniformité  est  commandée  depuis  long-temps  parS’o- 
pinion.  Elle  aura  sur-tout  à soumettre  au  jugement  de  l’expé- 
rience la  théorie  des  nouveaux  impôts  , à la  corriger  et  à l’a- 
méliorer ; à revoir  les  traités  , à décider  conjointement  avec 
le  roi  , de  la  paix  et  de  la  guerre,  et  à établir  au-dehors  un 
système  de  politique,  sage.,  ferme  et  digne  de  la  modération 
et  de  la  grandeur  de  la  nation  française. 

Tant  et  de  si  grands  objets  assureront  pendant  long-temps 
aux  séances  du corps  législatif , un  baut  degré  d’intérêt,  donfle  rap- 
prochement des  principes  et  des  talens  des  nouveaux  membres 
avec  ceux  des  anciens , ne  formera  pas  la  partie  la  moins  piquante. 
Nous  continuerons  de  traiter  la  partie  de  Y assemblée  natio - 


nale  avec  la  même  impartialité2;  sans  nous  astreindre  à devenir 
l’historien  minutieux  des  moindres  débats  et  de  toutes  les  m 
tiens  nous  ne  négligerons  jamais  de  saisir  le  caractère  pni- 
cioal  des  discussions  et  de  domina  substance  essentielle  des 
chos-s  Comme  les  formes  de  discuter  les  questions  seront  plus 
Wites  nous  nous  permettrons  quelquefois  de  donner  notre 
opin^n  mais  le  décret  une  fois  porté  , nous  nous  interdirons 
Xe  ce’nsure  qui  pourroit  tendre  à afioiblir  le  respect  qui  est 

dtWd«"d«.  corps  administratifs  va  d^nir  plus  à 

mpsure  oue  l’activité  de  leurs  travaux  s exercera  .•  J 

T,lws  importans  et  plus  utiles  ; et  s’ils  venoient  quelquefois  a 
M’écarte?  des  principes  des  décrets,  nous  les  leur  rappe.lerons 
comme  un  fanal  qu’ils  ne  doivent  jamais  perdre  de  vue 

Dans  un  moment  où  tous  les  esprits  croient  occupes  du  g an 
intérêt  de  la  révolution  , la  partie  des  arts  , des  saences  _et 
li'lératurc  . a dû  être  nécessairement  un  peu  négligée  , ma  ^ 
tmVüs’ von.  renaître  plus  florins  ,».  janra.s  « aus- 

pices de  la  liberté  e.de  la  pane  publique,  non  eu. ; consacrercm 
£n  ou  deux  articles  par  scnta.ne  , son  en  analys..  d ou, rages,  -O 
en  morceaux  de  critique,  de  phthsipnie  ou  de  moia-t. 

Quant  à la  partie  politique  , ce  n est  pas  une  guette  m un  « 
CHeii  diplomatique  que  nous  faisons  ; c est  un  coup-d  œ.l  rai 
sonné  sur  les  principaux  événement  dans  lesquels  ev  tant  .m 
oudencr  ou  le  charlatanisme  de  certains  nouvellistes  , qui  ne 
vivent  que  d’impostures  et  de  malheurs,  nous  aurons  soin  de 
ne  choisir  que  ceux  dont  l’authenticité  nous  paroitra  certaine 
et  l’intérêt  piquant.  Nous  ne  présenterons  qu  avec  une  ex 
trême  circonspection  ceux  qui  nous  paroitront  douteux. 

Ainsi  ce  journal,  en  embrassant  presque  tous  les  genres  , 
subordonnera  néanmoins  à l’intérêt  qui  domine  tous  les  au- 
res  celui  de  la  liberté  et  de  la  constitution.  Nous  nous  effet, 
ce  rots  s de  conserver  au  milieu  de  toutes  les  opinions  dont  nous 
^ iLrmètes  et  de  tous  les  faits  dont  nous  serons  les 
r * , C1  caractère  d’imnartialité  et  de  modération  , qui 

“T  voCir  les  choses  telles  quelles  sont  , et  à les  dire 

‘"Nous11  aTons' hésité 'si  , pour  donner  plus  d’étendue  à «Jour- 
r-d  nous  n’adopterions  pas  le  format  m-40  ? mais  ce  qui  n ; 

n détend  à innover,  .Vs.au.  .« 

„ n,.  rmupnir  à ceux  qui  aiment  1 ensemble  et  1 unité  ci  ans  ic 

T1f  1 Dr* ions  L’in-S°  d’ailleurs  est  le  format  le  plus  propre  a ren- 
d n pouulsl...  « cV,<  suWOU.  uup.upl.  ,» 

voulons  parler  ; eV.t  de  ter  véritables  tn.érets  ,««« 

Ions  l’ eut  retenir;.  Mais  nous  prendrons  touleS  ^ 
graphiques  convenables  , pour  que  , sms  augmenter  k pj 
f(,‘l  il  contienne  au  moins  un  cinquième  de  matieie  ce 
plus  , sans  parler  des  Supp.lcmens  , qui  paroitcont  regu.ierc 

conque  semaine  ^ ^ ^ ^ „„Klif-riiie  ce  Tournai*  qui  a toujours 


(3) 

<té  récüeé  pal  tm  membre  de  l’ assemblée  nationale  constituante  , Mon 
chVneer  de  .édac.eur  à la  nouvelle  législature.  Cette  tnqutemde 
est  trop  flatteuse  pour  nous  . pour  que  nous  ne  nous  empres- 
sions à Lurer  nos  abonnés  à ce.  égard.  Non-seulemen.  le  trente 
rédacteur  veut  bien  nous  continuer  ses  soins,  mais  il  y consa 
c'ta  tout  son  temps , persuadé  qu’il  est  que  ce  n est  pas  une 
fonction  peu  importante  que  celle  d’un  écrivain  périodique  qui 
peut  exercer  une  si  grande  et  si  utile  influence  sur  1 opinion 
publique  t s’il  joint  à§quelques  conno.ssances  , des  mtentions 
puv't'S  et  1 amour  ciu  bien  public. 

Malgré  l’augmentation  considérable  de  matières,  et  les  Sup- 
plémens  qui  seront  donnés  exactement  toutes  les  semaines  , c 
prix  de  l’Abonnement  restera  toujours  fixé  , savoir  ; 

* Pour  l’année  ........  ^ hv. 

Pour  6 mois îv' 

Pour  3 mois » • ^ 10  S* 

rendu  franc  de  port  par  la  Poste  dans  tout  le  Royaume. 

Ce  Tournai  n’ayant  commencé  qu’à  la  fin  de  Juillet  17  89,  nous 
nous  engageons  à fournir,  avant  la  fin  de  cette  annee,  les  trois 
premiers  mois  qui  ont  précédé  , et  qui  en  rendront  la  collection 

parfaitement  coaiplette.  „ , _ „ 

V On  s’adressera  au  sieur  Peelet  , hôtel  de  Chateauvieux,  rue 
Saint  André-des-Arcs  , pour  tout  ce  qui  regarde  la  distribution 
et  l'abonnement  de  ce  Journal;  et  à M.  Lenoir  DE  LA  Roche  , 
rue  du  Cimetière  Saint-André-des- Arcs , au  coin  de  celle  de 
l’Eperon  . pour  tous  les  objets  qui  regarderont  la  rédaction , ainsi 
que  les  Livres , Gravures , etc.  qu’on  désirera  faire  annoncer. 

On  aura  soin  d affranchir  les  Lettres. 

On  insérera  avec  exactitude  les  Motions  intéressantes  et  les 
Discours  qui  seront  prononcés  à la  Tribune  , lorsque  MM.  les 
Députés  voudront  bien  les  adresser  au  Rédacteur. 


AVIS  IMPORTANT  aux  Personnes-  qui 
désirent  se  compléter. 

On  peut  se  procurer  au  Bureau  de  ce  Journal  , jusqu'à 
la  fin  de  Décembre  prochain  , tous  les  Numéros  séparés 
qui  peuvent  manquer  à ceux  qui  voudront  se  compléter  , 
pour  le  prix  de  deux  sols  chaque  N°  ; passé  ce  tems , 
on  les  paiera  quatre  sols. 

Il  reste  encore  un  petit  nombre  de  Collections  com- 
prîtes , formant  14  gros  volumes  in-8°.  brochés  pour 
le  prix  de  jz  livres. 

Cet  Ouvrage  contient  jour  par  jour  f Historique  exact 
de  toutes  les  operations  de  ! Assemblée  Nationale  jusqu  à la 
deuxième  Législature , et  tous  les  détails  de  la  Révolution. 


IMPRIMERIE 

ÉTABLIE 

AVEC  LES  SUPERBES  CARACTÈRES 
D E B ASKERVILLE  , 

Hôtel  de  Châteauvieux  , rue  Saint- André -des- Arcs. 


O N peut  se  charger  dans  cette  Imprimerie 
des  Impressions  les  plus  difficultueuses  , soit 
de  jour  ou  de  nuit  , au  prix  le  plus  modique  , 
et  y apporter  la  plus  grande  célérité  , l’exacti- 
tude dans  la  correction  des  épreuves  , et  la  fi- 
délité pour  tout  ce  qui  est  confié. 

S’adresser  au  sieur  PERLET  , Imprimeur 
du  Tribunal  de  CASSATION  et  des  Tribunaux 
des  premier  et  sixième  Arrondissemens  de  Pa- 
ris , chez  lequel  on  souscrit  pour  le  Journal 
de  l’Assemblée  Nationale  , Corps  Administra- 
tifs et  Nouvelles  Politiques  et  Littéraires  de 
l’Europe  • et  chez  lequel  on  trouve  un  assor- 
timent cle  livres  en  tout  genre. 


